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Résumé  Les  taux  de  suicide  sont  généralement  plus  élevés  dans  les  forces  de  l’ordre  qu’au
sein d’autres  professions.  Pour  en  comprendre  les  raisons,  les  objectifs  de  cette  étude  réalisée
à partir  d’un  échantillon  de  policiers  décédés  par  suicide  étaient  :  (1)  de  déterminer  les  facteurs
impliqués dans  le  passage  à  l’acte  suicidaire  ;  (2)  de  décrire  leur  trajectoire  de  vie.  Des  autopsies
psychologiques  ont  été  conduites  autour  des  49  situations  de  suicide  de  policiers  survenues  en
2008. Le  supérieur  hiérarchique,  un  collègue  de  travail  et  un  proche  ont  été  interrogés  par
des psychologues  formés,  en  utilisant  des  outils  standardisés.  Chaque  dossier  a  ensuite  été
évalué par  un  panel  d’experts.  L’analyse  a  montré  que  tous  les  policiers  ayant  mis  fin  à  leurs
tômes  d’un  trouble  mental,  le  plus  souvent  de  type  dépressif.  Après
jours présentaient  les  symp
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Police  nationale  française : trajectoires  de  vie  et  facteurs
associés.  Encéphale  (2015),  http://dx.doi.org/10.1016/j.encep.2015.08.004

les difficultés  d’ordre  psychologique,  les  principaux  facteurs  de  vulnérabilité  concernaient  la
sphère affective.  La  sphère  professionnelle  était  source  de  vulnérabilité  dans  une  moindre
mesure, mais  était  également  source  de  protection.  Quatre  types  de  trajectoires
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de  vie  impliquées  dans  la  suicidalité  ont  été  mis  en  évidence.  L’ensemble  de  ces  résultats
confirme  que  la  prévention  ne  peut  reposer  que  sur  le  dépistage  de  la  souffrance  psychologique
et sa  prise  en  charge,  qui  doit  inclure  une  approche  globale,  en  tenant  compte  de  l’ensemble
des sources  de  vulnérabilités.
©  L’Encéphale,  Paris,  2015.
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Summary
Objectives.  —  Research  indicates  that  suicide  rates  are  high  among  members  of  law  enforce-
ment. Our  objectives  were:  (1)  to  determine  life  events  implicated  in  suicide  mortality  among
French law  enforcement;  and  (2)  to  describe  the  different  life  trajectories  of  police  officers
who deceased  by  suicide.
Methods.  —  All  suicides  of  police  officers  which  occurred  during  2008  (n  =  49)  were  explored
using the  psychological  autopsy  method.  Key  informants  were:  a  supervisor,  a  colleague  and
a member  of  the  family  or  a  close  friend.  Each  of  them  were  interviewed  by  trained  psy-
chologists using  standardized  questionnaires  exploring:  sociodemographic  characteristics,  life
events, social  integration  and  support,  health  service  use,  mental  health  with  the  Composite
International  Diagnostic  Interview  short  form  (CIDI-SF),  occupational  stress  with  the  Spielber-
ger Inventory,  impulsiveness  with  the  Barratt  Impulsiveness  Scale  and  aggressiveness  with  the
Brown-Goodwin  Lifetime  Aggression  Scale.  Information  was  then  summarized  in  a  timetable
life trajectory  of  all  life  areas.  All  cases  were  finally  appraised  by  at  least  two  experts  in  order
to identify  the  determinants  of  the  suicide  and  to  determine  psychiatric  diagnoses.  For  each
period of  time,  a  burdensomeness  score  was  determined,  from  6  (no  adversity)  to  1  (adversities
in each  sphere  of  life).
Results.  — Of  the  49  cases  of  suicide,  two  were  excluded  and  39  were  investigated  and  appraised
(response  rate:  39/47  =  83%).  Eighty-two  percent  of  the  suicide  cases  were  men  and  the  mean
age at  death  was  35  years.  In  more  than  half  of  the  cases,  police  officers  used  their  service
weapon to  commit  suicide.  All  deceased  police  officers  were  suffering  from  mental  health
symptoms  (primarily  depression).  Of  them,  two  thirds  had  used  healthcare  for  this  distress.
The main  other  cause  of  suicide  was  problems  in  the  married  life  (70%  of  the  cases).  Four
distinct types  of  life  trajectories  of  adversities  could  be  identified  by  a  qualitative  analysis.
Discussion.  — It  is  the  first  time  such  a  study  was  performed  in  France,  and  results  are  concordant
with those  of  the  literature.  This  study  showed  that  all  deceased  police  officers  were  suffering
from mental  disorders  and  that  there  was  not  one  single  profile  of  life  trajectory:  screening  and
support of  police  officers  in  distress  need  to  be  prioritized.  Moreover,  results  suggested  that  the
availability  of  the  service  weapon  during  off-duty  periods  should  be  reconsidered.  This  study
helped the  Home  ministry  to  elaborate  and  improve  strategies  to  prevent  suicide  among  police
officers.
© L’Encéphale,  Paris,  2015.
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’Organisation  mondiale  de  la  santé  (OMS)  estime  que  le  sui-
ide  est  responsable  de  près  d’un  million  de  décès  dans  le
onde  chaque  année.  Il  représente  la  quatrième  cause  de
écès  et  la  sixième  cause  d’incapacité  chez  les  15—44  ans
1].  La  France  est  l’un  des  pays  occidentaux  les  plus  tou-
hés  avec  environ  10  000  décès  par  suicide  chaque  année
10  359  décès  ont  été  enregistrés  par  le  CepiDC  en  2011)
2].  L’attention  est  souvent  portée  sur  les  conduites  suici-
aires  des  adolescents  et  des  jeunes  adultes,  aux  dépens
es  adultes  aux  âges  de  la  vie  active  [3].  Pourtant,  si  l’on
onsidère  le  nombre  de  suicides,  les  classes  d’âges  les  plus
ouchées  sont  les  35—44  et  les  45—54  ans  avec,  pour  chacune
’entre  elles,  près  de  2200  décès  chaque  année  [4].
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Po
associés.  Encéphale  (2015),  http://dx.doi.org/10.1016/j.ence

Les  facteurs  associés  au  suicide  sont  nombreux  et
ouvent  étroitement  liés.  L’un  des  principaux  est  la  pré-
ence  d’un  trouble  mental.  Une  revue  récente  d’études
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onduites  à  partir  d’autopsies  psychologiques  a  montré
ue  la  prévalence  médiane  de  trouble  mental  chez  les
ersonnes  décédées  par  suicide  était  égale  à  91  %  (comprise
ntre  23  et  100  %  selon  les  études)  [5],  parmi  lesquels  la
épression  occupe  une  place  importante  [6].  Un  autre
acteur  de  risque  important  est  la  présence  d’antécédents
ersonnels  de  conduites  suicidaires  [5],  avec  un  fort  risque
e  récidive  [7].  À  cela  s’ajoute  l’effet  d’autres  facteurs,
els  que  l’usage  de  substances  psychoactives  [8],  les
acteurs  sociodémographiques  (les  hommes  sont  beaucoup
lus  touchés  et  le  risque  augmente  avec  l’âge)  [1,4],  un  bas
iveau  socio-économique  [9],  certains  traits  de  personnalité
10], les  abus  sexuels,  traumatismes  et  événements  de  vie
11—13],  les  antécédents  familiaux  de  conduites  suicidaires
14,15],  l’accès  à  un  moyen  létal  [16],  la  présence  d’un
lice  nationale  française  :  trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

rouble  somatique  [17]  ou  encore  des  facteurs  psychoso-
iaux  au  travail  tels  que  le  stress  [18].  Outre  ces  facteurs,
’autres  diminuent  le  risque  de  suicide  comme  les  relations
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affectives  et  sociales,  le  soutien  et  l’intégration  sociale
[19—21].

Le  lien  entre  le  travail  et  le  suicide  est  difficile  à  éta-
blir  car  il  apparaît  comme  facteur  de  protection,  mais
aussi  comme  facteur  de  vulnérabilité.  De  par  ses  fonctions
d’intégration  sociale  et  instrumentale,  le  travail  est  protec-
teur  vis-à-vis  du  suicide.  Une  étude  a  été  menée  récemment
en  France  par  l’Institut  de  veille  sanitaire,  à  partir  des  don-
nées  du  CepiDC,  l’organisme  dépendant  de  l’Inserm  chargé
de  recenser  l’ensemble  des  décès  et  leurs  causes  et  des
données  du  panel  Déclaration  annuelle  des  données  sociales
(DADS)  de  l’Insee  [22].  Les  taux  de  mortalité  par  suicide
entre  1976  et  2002  ont  été  calculés  chez  les  hommes  selon
le  statut  professionnel  et  le  métier  exercé.  Les  résultats
ont  montré  que  les  hommes  sans  emploi  présentaient  le
taux  le  plus  élevé,  égal  à  50  pour  100  000  pour  la  période
1997—2002.  Cela  illustre  le  caractère  protecteur  d’une  acti-
vité  salariée  (ou  vulnérabilisant  de  son  absence),  le  chômage
étant  un  facteur  associé  au  suicide  bien  documenté  [23—26].
Cependant,  les  taux  de  suicide  sont  plus  élevés  parmi  les
individus  exerçant certaines  professions,  avec  de  plus  fortes
incidences  enregistrées  chez  les  médecins  [27]  et  dans  le
secteur  médicosocial  [22].  Le  métier  de  policier  fait  éga-
lement  partie  des  professions  pour  lesquelles  un  sur-risque
de  suicide  a  été  constaté  [28].  La  conjonction  de  facteurs
de  vulnérabilité  connus,  comme  par  exemple  la  plus  grande
proportion  d’hommes,  pourrait  expliquer  ce  sur-risque.  À
cela  semblent  s’ajouter  des  facteurs  directement  liés  à
l’exercice  de  cette  profession  tels  que  les  conditions  de
travail,  la  pression  professionnelle  (introduction  des  quo-
tas,  obligation  de  résultats,  chronométrage  des  tâches. . .),
les  exigences  émotionnelles  et  la  confrontation  avec  la
mort  [29].  Chacun  de  ces  facteurs  est  également  reconnu
pour  favoriser  l’émergence  du  syndrome  d’épuisement  pro-
fessionnel  comprenant  de  forts  symptômes  d’épuisement
émotionnel  et  de  dépersonnalisation  ainsi  qu’une  réduc-
tion  de  l’accomplissement  de  soi  [30]  :  ces  derniers  ayant
une  incidence  sur  la  dévalorisation  du  métier,  le  sentiment
d’inutilité  et  de  frustration  (antagonisme  avec  le  système
judiciaire).  Enfin,  les  policiers  disposent  d’une  arme  à  feu,
et  donc  d’un  moyen  létal,  pouvant  favoriser  le  passage  à
l’acte  [16].  Cependant,  les  policiers  disposent  de  services
d’aide  n’existant  pas  pour  d’autres  professions.  Ces  ser-
vices  peuvent  diminuer  le  risque  suicidaire  des  policiers
grâce  à  l’accès  à  une  prise  en  charge  de  leur  détresse.
En  effet,  suite  au  pic  du  nombre  de  suicides  survenus  en
1996,  a  été  créé  le  service  de  soutien  psychologique  opéra-
tionnel  (SSPO).  Il  s’agit  d’une  structure  dont  les  objectifs
sont  de  gérer  le  caractère  post-traumatique  des  événe-
ments  (la  demande  peut  être  effectuée  par  les  agents
eux-mêmes  ou  par  l’administration)  et  de  développer  une
politique  de  prévention  et  d’écoute  au  profit  des  person-
nels.  Le  SSPO  comporte  actuellement  une  soixantaine  de
postes  de  psychologues  répartis  sur  l’ensemble  du  territoire
national.

Dans  ce  contexte,  les  objectifs  de  l’étude  visaient  :
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Po
associés.  Encéphale  (2015),  http://dx.doi.org/10.1016/j.ence

•  à  identifier  les  sphères  de  vie  impliquées  dans  le  déclen-
chement  de  l’acte  suicidaire  des  policiers  ;

•  et  à  décrire  les  trajectoires  de  vie  des  policiers  décédés
par  suicide.
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opulation et méthode

’autopsie  psychologique

our  mieux  comprendre  l’acte  suicidaire  et  dégager  les  prin-
ipaux  facteurs  y  conduisant,  nous  avons  mené  des  autopsies
sychologiques  [31—34]  auprès  des  proches  de  policiers
yant  mis  fin  à  leurs  jours.  Cette  méthode  a  été  dévelop-
ée  pour  étudier  l’ensemble  des  facteurs  impliqués  dans  la
urvenue  du  décès.  Son  objectif  est  d’établir  une  biogra-
hie  médicopsychologique  permettant  de  comprendre  les
irconstances  du  passage  à  l’acte.  Ce  type  de  méthode  est
ne  analyse  rétrospective  comprenant  une  reconstruction
u  style  de  vie,  des  comportements  et  des  événements  vécus
ar  l’individu.  De  nombreux  travaux  montrent  que  cette
éthode  est  une  des  plus  appropriées  pour  comprendre  les

omportements  antérieurs  au  passage  à  l’acte  [35,36].

as  sélectionnés

es  informations  sur  les  victimes  (identité,  lieu  de  rési-
ence,  dernier  poste  occupé  et  dernier  service  auquel  le
onctionnaire  était  rattaché,  toutes  données  administratives
écessaires  à  la  rencontre  des  proches  privés  et  collègues)
ous  ont  été  transmises  par  la  Direction  Générale  de  la
olice  nationale  qui  nous  a  fait  parvenir  les  comptes  rendus
es  enquêtes  environnementales  conduites  par  les  services
près  chaque  cas  de  suicide  de  policier.

hoix  des  « informants  »

a  technique  des  autopsies  psychologiques  s’appuie  sur
e  recueil  d’informations  dans  l’entourage  du  défunt.  Les
tudes  ayant  utilisé  cette  méthodologie  évoquent  qu’entre
0  et  60  %  des  personnes  sollicitées  acceptent  de  partici-
er  [32].  Pour  cette  raison,  nous  avons  décidé  d’interroger
lusieurs  « informants  » pour  chaque  décès  afin  d’obtenir
ne  information  minimale  pour  un  plus  grand  nombre  de
ossiers.  Par  ailleurs,  afin  d’acquérir  une  vision  globale
u  profil  de  la  personne  décédée,  il  nous  a  paru  impor-
ant  d’interroger  des  « informants  » issus  de  ses  principales
phères  de  vie.  Nous  avons  ainsi  décidé  de  sélectionner  trois

 informants  » pour  chaque  cas  :  le  supérieur  hiérarchique,
n  collègue  de  travail  et  un  proche  (conjoint,  parent. . .).
ous  ces  contacts  ont  été  réalisés  avec  l’aide  du  Ministère
t  des  différents  services  de  police.  Nous  avons  ensuite
btenu  les  coordonnées  des  participants  potentiels  auprès
es  directions  concernées.

ecueil  des  données

n  intervenant  psychosocial,  formé  à  l’intervention  de
rise  suicidaire  et  expérimenté  à  la  pratique  de  ce  type
’entretiens,  a  été  recruté  ainsi  que  trois  psychologues  cli-
iciennes.  Du  01/10/2009  au  30/04/2010,  ils  se  sont  rendus
ur  les  lieux  de  travail  et  d’habitation  des  familles  des  fonc-
lice  nationale  française : trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

ionnaires  décédés.  Une  formation  spécifique  a  permis  de
tandardiser  la  procédure  de  recueil  de  données  et  déve-
opper  les  habilités  nécessaires  à  ce  type  de  recueil  de
onnées.  Cette  étude  a été  menée  en  collaboration  avec

 BORDEAUX (14200)
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e  groupe  McGill  d’étude  sur  le  suicide,  qui  a  une  longue
xpérience  quant  à  la  réalisation  de  ce  type  d’études.  Ainsi,
’intervenant  psychosocial  associé  à  cette  équipe  a  réalisé
n  transfert  d’expertise  à  travers  une  formation  de  10  jours
ui  incluait  à  la  fois  une  partie  théorique  sur  le  suicide  et
e  deuil,  et  une  partie  pratique  sur  la  conduite  d’autopsies
sychologiques  et  sur  les  outils  de  recueil  de  données  du
rojet.

éroulement  des  entretiens

ne  première  prise  de  contact  était  réalisée  par  un  cour-
ier  envoyé  aux  participants  les  informant  du  projet  de
echerche  et  de  l’entretien  pour  lequel  ils  avaient  été
électionnés.  Ce  premier  courrier  les  prévenait  qu’un  des
sychologues  leur  téléphonerait  pour  leur  proposer  de  par-
iciper  à  l’étude.  En  cas  de  réponse  positive,  le  psychologue
onvenait  d’un  rendez-vous  pouvant  se  dérouler  dans  un
ieu  choisi  par  le  participant  (son  domicile,  un  lieu  public
u  son  lieu  de  travail).  Pour  cette  prise  de  rendez-vous,
’équipe  organisant  les  entretiens  veillait  à  ne  pas  contacter
es  familles  et  l’entourage  pendant  les  fêtes  de  Noël  ou  à  une
ate  proche  de  l’anniversaire  de  naissance  ou  de  décès  du
éfunt.  Ces  entretiens  ont  été  réalisés  en  deux  temps  auprès
es  familles  et  collègues  proches.  Un  seul  entretien  était
rganisé  avec  le  supérieur  hiérarchique.  Chaque  rencontre
urait  entre  deux  et  trois  heures.  À  la  fin  de  l’entretien,
’enquêteur  s’assurait  que  la  personne  interrogée  n’était
as  en  détresse,  ni  48  heures  après  la  rencontre  (la  procé-
ure  prévoyait  un  appel  téléphonique).  Si  tel  était  le  cas,
’enquêteur  en  référait  aux  coordonnateurs  du  projet  de
echerche,  qui  contactaient  le  SSPO  pour  organiser  une  prise
n  charge,  ou  un  soutien  psychologique.  Si  la  personne  ne
ouhaitait  pas  consulter  le  personnel  du  SSPO,  l’enquêteur
ui  transmettait  les  coordonnées  précises  des  services  spé-
ialisés  en  santé  mentale  de  sa  région.

onnées  recueillies  et  outils  utilisés

es  données  ont  été  recueillies  de  manière  standardisée,
t  tous  les  outils  validés  déjà  existants  ont  été  adaptés  par
otre  équipe  au  contexte  de  l’autopsie  psychologique.  Les
roches,  membres  de  la  famille  et  collègues  de  travail  ren-
eignaient  l’ensemble  de  ces  questionnaires.  En  revanche,  le
upérieur  hiérarchique  n’était  interrogé  que  sur  les  données
ociodémographiques  et  le  stress  professionnel.  Ces  données
oncernaient  :

 les  caractéristiques  sociodémographiques  et  socio-
économiques,  l’intégration  sociale,  les  événements  de
vie,  les  habitudes  de  vie  et  l’utilisation  des  services  de
santé  ont  été  recueillis  grâce  à  un  questionnaire  élaboré
spécifiquement  pour  ce  projet  ;

 les  particularités  du  décès  (circonstances,  méthode,  pré-
méditation)  ont  été  collectées  de  manière  semi-dirigée
selon  une  grille  élaborée  pour  ce  projet  ;

 les  diagnostics  psychiatriques  des  troubles  de  l’humeur,
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Po
associés.  Encéphale  (2015),  http://dx.doi.org/10.1016/j.ence

des  troubles  anxieux  et  des  troubles  liés  à  une  substance
ont  été  déterminés  à  partir  des  critères  du  DSM-IV  [37]
en  utilisant  la  version  courte  du  Composite  International
Diagnostic  Interview  (CIDI  short  form) [38]  ;
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 les  dimensions  de  personnalité  ont  été  explorées  en  uti-
lisant  les  questions  « filtre  » de  l’International  Personality
Disorder  Examination  (IPDE)  [39],  évaluant  de  manière
dimensionnelle  les  différents  troubles  de  la  personnalité
(axe  II)  du  DSM-IV  [37].  Les  dimensions  de  personnalité
ayant  fait  l’objet  d’une  mesure  étaient  les  personnalités
narcissique,  histrionique,  paranoïaque,  évitante,  schi-
zoïde,  schizotypique,  antisociale,  borderline,  compulsive
et  dépendante  ;

 le  stress  au  travail  a  été  mesuré  au  travers  de  l’adaptation
du  Job  Stress  Survey  de  Spielberger  au  métier  de  poli-
cier  [40,41]. Ce  dernier  liste  50  stresseurs  professionnels
dont  la  sévérité  perçue  et  vécue  par  l’agent  décédé  était
évaluée  par  la  personne  interrogée.

Enfin,  nous  avons  utilisé  deux  autres  outils  validés  per-
ettant  de  mesurer  l’impulsivité  et  l’agressivité.  Présentés

ous  forme  d’autoquestionnaires,  ils  étaient  remis  unique-
ent  aux  proches  (famille  et  collègue  de  travail)  qui  les

emplissaient  puis  les  remettaient  à  l’enquêteur  lors  de  la
euxième  entrevue  :

 l’impulsivité  a  été  évaluée  en  utilisant  la  11e version  de
la  Barratt  Impulsiveness  Scale  (BIS)  [42].  Il  s’agit  d’une
échelle  composée  de  30  items,  qui  permet  d’évaluer
les  difficultés  de  planification,  l’impulsivité  motrice  et
l’impulsivité  cognitive  ;

 l’agressivité  a  été  évaluée  en  utilisant  la  Brown-Goodwin
Aggression  Scale  (BGAS)  [43]. Il  s’agissait  d’indiquer
pour  neuf  événements  relatifs  à  l’agressivité,  un  nombre
d’occurrences  dans  la  vie  de  la  personne  décédée.

L’ensemble  de  ces  informations  nous  a  permis  de  recons-
ituer  la  trajectoire  de  vie  et  d’adversités  de  chaque
ndividu.  Elles  ont  été  synthétisées  par  les  psychologues
ans  un  calendrier  de  vie  développé  par  Monique  Seguin  et
on  équipe  [31]  et  adapté  à  l’exercice  du  métier  de  poli-
ier  ainsi  qu’aux  objectifs  de  notre  projet.  Cet  outil  explore
1  domaines  de  la  vie  :

 l’endroit  de  résidence  ;
 la  relation  parents—enfant  et  les  difficultés  dans

l’enfance  ;
 la  vie  affective  et  la  vie  de  couple  ;
 la  vie  familiale  ;
 les  épisodes  de  difficultés  personnelles  ;
 la  vie  professionnelle  ;
 la  vie  sociale  ;
 les  pertes,  séparations  et  départs  ;
 les  autres  adversités  ;
 les  facteurs  de  protection  et  ;
 la  demande  d’aide  et  de  soin.

À  l’issue  de  ce  questionnaire,  les  enquêteurs  proposaient
n  calendrier  de  la  vie  du  sujet  en  y  intégrant,  de  manière
raphique,  les  difficultés  et  évènements  qu’il  avait  vécus.
ar  ailleurs,  ils  étaient  chargés  pour  chaque  cas  de  rédiger
lice  nationale  française  :  trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

ne  courte  vignette  clinique  qui  résumait  dans  quel  contexte
tait  survenu  le  suicide.  Les  dossiers  ont  été  contrôlés  et
iscutés  au  fur  et  à  mesure  par  l’un  des  coordonnateurs  du
rojet.
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Tableau  1  Caractéristiques  des  49  cas  de  suicides  de
l’année  2008  et  des  39  situations  de  décès  par  suicide  exper-
tisées.

Variables  Situation
sélectionnée
(n  =  49)

Situation
expertisée
(n  =  39)

Effectif  (%)

Sexe
Hommes  42  (85,7)  32  (82,1)
Femmes  7  (14,3)  7  (17,9)

Situation  familiale
Célibataire  15  (30,6)  13  (33,3)
Marié/en  couple  24  (49,0)  19  (48,7)
Divorcé/séparé/veuf  10  (20,4)  7  (17,9)

Moyen  utilisé
Arme  à  feu
administrative

27  (55,1)  21  (53,8)

Arme à  feu
personnelle

5  (10,2)  3  (7,7)

Pendaison 13  (26,5)  11  (28,2)
Autres  4  (8,2)  4  (10,3)
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Suicide  dans  la  Police  nationale  française  :  trajectoires  de  v

Expertise  des  dossiers

Tous  les  dossiers  pour  lesquels  au  moins  deux  informants
ou  un  proche  avaient  répondu,  ont  été  lus  et  analysés  par
neuf  experts  en  épidémiologie,  psychologie,  psychiatrie  et
médecine  légale  qui  se  sont  réunis  pendant  une  semaine.
Chacun  des  dossiers  était  lu  par  deux  experts  rapporteurs
chargés  de  résumer  l’histoire  de  vie  du  défunt  aux  autres
membres.  En  séance  de  consensus,  les  experts  détermi-
naient  alors  par  des  scores  quels  domaines  de  la  vie  de  la
personne  décédée  avaient  contribué  au  décès.  Par  exemple,
pour  la  vie  affective,  la  question  était  la  suivante  : « Dans
quelle  mesure  le  passage  à  l’acte  est-il  attribuable  à  des
problèmes  liés  à  la  vie  affective  et  de  couple  ?  ».  Les  experts
répondaient  alors  selon  quatre  modalités,  de  « pas  du  tout  »
à  « beaucoup  ».  Ils  déterminaient  également  la  trajectoire
de  vie  et  d’adversités  de  la  personne  décédée  en  établis-
sant  pour  chaque  tranche  de  temps  un  score  allant  de  6 (très
peu  d’adversités  et  des  facteurs  de  protection)  à  1  (toutes
les  sphères  de  vie  affectées  par  des  adversités  et  aucun
facteur  de  protection).  Les  experts  établissaient  également
les  diagnostics  de  troubles  psychiatriques  dont  avaient  très
certainement  souffert  les  personnes  décédées.

Analyse  des  données

Les  données  ont  été  analysées  en  utilisant  des  méthodes
descriptives.  Dans  un  premier  temps,  nous  avons  décrit  les
caractéristiques  des  cas  inclus  dans  l’étude,  puis  analysé
les  données  issues  de  l’expertise.  Pour  cela,  nous  avons  tout
d’abord  décrit  les  difficultés  dans  les  différentes  sphères  de
vie,  puis  regroupé  les  cas  en  fonction  de  leur  trajectoire  de
vie  que  nous  avons  analysée  de  manière  qualitative.

Éthique

Les  données  ont  été  recueillies  après  consentement  signé
des  participants  qui  étaient  informés  des  objectifs  de
l’enquête,  que  les  renseignements  recueillis  lors  de  cette
rencontre  étaient  strictement  confidentiels  et  qu’ils  pou-
vaient  à  tout  moment  mette  un  terme  à  cette  participation
sans  justification.  Il  était  également  précisé  que  les  résul-
tats  globaux  et  les  propositions  que  nous  allions  formuler  au
terme  de  cette  étude  seraient  communiqués  au  ministère
de  l’Intérieur,  mais  qu’en  aucun  cas  celui-ci  n’aurait  accès
aux  résultats  des  entretiens  individuels.  Cette  étude  s’étant
déroulée  au  sein  des  services  de  la  Police,  la  consultation
et  l’exploitation  des  données  a  été  réalisée  sous  l’autorité
du  Ministère  de  l’intérieur,  en  respectant  ses  contraintes  et
procédures  vis-à-vis  de  l’accès  et  de  l’exploitation  de  ses
fichiers.

Résultats

Parmi  les  49  situations  de  décès  de  l’année  2008,  deux
ont  été  exclues  (l’une  pour  instruction  judiciaire  en  cours
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Po
associés.  Encéphale  (2015),  http://dx.doi.org/10.1016/j.ence

et  l’autre  pour  raisons  logistiques,  le  décès  étant  survenu
en  Outre-Mer).  Aucune  coordonnée  n’a  été  obtenue  pour
16  membres  de  la  famille  ou  proches,  sept  collègues  et
six  supérieurs  hiérarchiques.  Pour  deux  cas,  nous  n’avons
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btenu  aucune  coordonnée  de  personnes  ayant  connu  ou
ravaillé  avec  le  défunt.  Parmi  les  familles  ou  proches,
ix  personnes  sélectionnées  ont  refusé  de  participer  à
’enquête.  Ils  étaient  trois  parmi  les  collègues.  Aucun  refus
’a  été  enregistré  parmi  les  supérieurs  hiérarchiques.  Au
otal,  39  dossiers  étaient  exploitables,  c’est-à-dire  qu’ils
ncluaient  le  témoignage  d’au  moins  un  proche  ou  d’au
oins  un  collègue  et  un  supérieur  hiérarchique.  Une  autop-

ie  psychologique  a  ainsi  pu  être  menée  à  bien  pour  83  %
es  cas  inclus  (39/47).  Les  caractéristiques  des  situations
e  décès  par  suicide  sélectionnées  et  incluses  sont  décrites
ans  le  tableau  suivant  (Tableau  1).

ifficultés  psychologiques

our  29  personnes  sur  32  (7  dossiers  ne  permettant  pas  de
elles  conclusions),  le  décès  par  suicide  pouvait  être  attribué

 modérément  » ou  « beaucoup  » à  des  épisodes  de  difficultés
sychologiques  (Tableau  2).  Pour  28  d’entre  eux,  il  s’agissait
’un  trouble  mental.  De  manière  plus  précise,  24  (83  %)
ouffraient  d’un  trouble  de  l’humeur  (dont  23  d’un  épisode
épressif  majeur),  6  (21  %)  d’un  trouble  de  la  personnalité,  4
14  %)  de  troubles  anxieux,  4  (14  %)  de  troubles  psychotiques
t  11  (38  %)  de  troubles  liés  à  l’alcool.  Enfin,  12  personnes
41  %)  avaient  déjà  fait  une  tentative  de  suicide  dans  le
assé.

Par  ailleurs,  indépendamment  de  l’implication  dans  le
assage  à  l’acte  de  nature  suicidaire,  le  comité  d’experts  a
éterminé  que  33  personnes  souffraient  d’un  trouble  men-
lice  nationale  française : trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

al  au  moment  du  décès.  Parmi  les  six  autres  :  un  seul
e  souffrait  d’aucun  trouble  et  pour  cinq  personnes,  les
onnées  étaient  insuffisantes  pour  établir  un  diagnostic.
armi  ces  33  personnes,  19  souffraient  de  plusieurs  troubles
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Tableau  2  Répartition  des  cas  de  suicides  de  fonctionnaires  de  police  de  l’année  2008  en  fonction  des  scores  d’expertise  pour
différentes sphères  de  la  vie  (n  =  39).

Données
insuffisantes

Pas  du  tout  Peu  Modérément  Beaucoup

Habitation  0  27  8  2  2
Relations avec  les  parents  16  1  11  6  5
Vie affective  6  8  2  3  20
Vie familiale  4  20  2  4  9
Difficultés psychologiques  7  0  3  3  26
Vie professionnelle 3  10  12  9  5
Vie sociale 3  26  7  3  0
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comorbidité  psychiatrique)  et  22  avaient  eu  recours  au  soin
our  un  problème  de  santé  mentale.  Par  recours  au  soin,
ous  entendons  toute  consultation  avec  un  médecin  généra-
iste,  un  psychiatre,  un  psychologue,  une  visite  aux  urgences
sychiatriques  ou  une  hospitalisation  en  santé  mentale.

Le  comité  d’experts  a  estimé  qu’au  total  21  actes  sui-
idaires  pouvaient  être  attribués  à  un  défaut  de  prise  en
harge  médicopsychologique,  pouvant  être  dû  à  une  absence
e  prise  en  charge  alors  que  celle-ci  était  nécessaire  (n  =  14)
u  à  une  prise  en  charge  inappropriée  (n  =  7).

utres  difficultés

près  ces  épisodes  de  difficultés  psychologiques,  les  fac-
eurs  de  vulnérabilité  semblant  avoir  le  plus  contribué
u  passage  à  l’acte  étaient  ceux  associés  à  la  sphère
ffective  et  plus  particulièrement  les  difficultés  asso-
iées  aux  relations  de  couples  ou  aux  rapports  avec  les
arents.  Concernant  la  sphère  professionnelle,  elle  semblait
voir  contribué  au  passage  à  l’acte  suicidaire  pour  14  cas
5  « beaucoup  » et  9  « modérément  »)  sur  36.  Ces  facteurs
vaient  « peu  » contribué  au  suicide  pour  12  cas  et  n’y  avait

 pas  du  tout  » contribué  pour  10  cas.  De  nombreuses  difficul-
és  professionnelles  étaient  liées  aux  premières  affectations
ouvent  très  éloignées  du  milieu  d’origine  et  mal  vécues  par
es  jeunes  policiers.

acteurs  de  protection

armi  les  33  cas  pour  lesquels  les  données  étaient  dis-
onibles,  deux  bénéficiaient  de  beaucoup  de  facteurs  de
rotection,  onze  en  bénéficiaient  de  manière  modérée  et
4  en  bénéficiaient  peu.  Pour  six  cas,  on  ne  relevait  aucun
acteur  de  protection.

Parmi  les  27  cas  pour  lesquels  au  moins  un  facteur  de
rotection  avait  été  mis  en  évidence  :

 11  bénéficiaient  de  facteurs  de  protection  liés  à  leur  vie
familiale  ;

 6  bénéficiaient  de  facteurs  de  protection  liés  à leur  vie
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Po
associés.  Encéphale  (2015),  http://dx.doi.org/10.1016/j.ence

professionnelle  ;
 9  bénéficiaient  de  facteurs  de  protection  liés  à leur  vie

familiale  et  à  leur  vie  professionnelle  ;
 1  bénéficiait  d’un  autre  type  de  facteur  de  protection.
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Les  facteurs  de  protection  d’origine  professionnelle  les
lus  souvent  mis  en  évidence  étaient  relatifs  à  l’esprit  de
orps  et  le  soutien  formel  ou  informel  entre  les  membres
’une  même  unité.

rajectoires  de  vie

’analyse  des  trajectoires  de  vie  a  permis  de  déterminer
uatre  groupes  (Fig.  1),  représentant  31  cas.  Pour  les  huit
utres  cas,  la  trajectoire  était  atypique  ou  les  données
taient  insuffisantes  (essentiellement  manquantes  pour  les
ériodes  de  l’enfance  et  de  l’adolescence).

La  trajectoire  de  type  1  (n  =  10)  est  celle  qui  suscite
e  plus  d’incompréhension,  en  raison  de  la  quasi-absence
’accumulation  de  facteurs  de  risque  et  d’éléments
’adversités  connus.  Contrairement  aux  autres  trajectoires,
l  n’y  a pas  d’accumulation  de  facteurs  de  risque  tout  au
ours  de  la  vie  et  le  décès  survient  rapidement.  Ces  décès
emblaient  survenir  souvent  lors  d’une  perte  importante
comme  une  rupture  amoureuse),  souvent  lorsqu’il  y  a  une
imension  d’humiliation  ou  de  perte  ayant  un  caractère
ublic.  Ce  groupe  était  exclusivement  masculin  et  se  carac-
érisait  par  une  très  forte  proportion  d’utilisation  de  l’arme
e  service  (70  %).  C’est  aussi  dans  ce  groupe  que  la  sphère
rofessionnelle  semblait  le  plus  avoir  contribué  au  proces-
us  suicidaire.  C’était  dans  ce  groupe  que  la  proportion
e  fonctionnaires  consciencieux  et  perfectionnistes  ayant
onnu  un  évènement  négatif  au  travail  était  la  plus  grande.
ar  ailleurs,  dans  ce  groupe,  la  sphère  professionnelle  était
galement  source  de  facteurs  de  protection  dans  30  %  des
as.

La  trajectoire  de  type  2  (n  =  5)  concernait  des  cas  pour
esquels  la  vie  n’avait  pas  présenté  de  difficultés  au
ours  de  l’enfance,  ni  de  l’adolescence.  Les  adversités
’accumulaient  au  cours  de  la  vie  adulte,  pendant  quelques
nnées.  À  la  différence  de  la  trajectoire  de  type  1,  ces
dversités  s’accumulaient  pendant  environ  cinq  années
vant  le  passage  à l’acte  suicidaire.  C’est  dans  ce  groupe
ue  la  proportion  de  femmes  semblait  la  plus  grande.  La
phère  professionnelle  semblait  impliquée  dans  le  passage  à
’acte  dans  20  % des  cas  et  était  facteur  de  protection  dans
lice  nationale  française  :  trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

3  %  des  cas.
Dans  le  troisième  type  de  trajectoire  (n  =  11),  les  adver-

ités  s’accumulaient  tout  au  long  de  la  vie.  C’est  dans  ce
roupe  que  l’abus  et/ou  la  dépendance  à  l’alcool  étaient
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Figure  1  Typologie  des  trajectoires  de  vie  des  policiers  décédés  par  suicide  en  2008  (n  =  31),  à  partir  des  représentations  graphiques
 tou

D

L
m
d
d
l
a
d
t
t
L
c
l
d
à
r
ê
v
d
g
g
I
d

© 2015 Elsevier Masson SAS. 
des scores  d’adversité  (6  :  aucune  adversité  ;  1  :  adversités  dans

les  plus  fréquents  (2  cas  sur  3)  et  que  les  antécédents  de
tentatives  de  suicide  étaient  également  les  plus  fréquents
(45  %).  La  sphère  professionnelle  avait  contribué  au  pas-
sage  à  l’acte  dans  46  %  des  cas,  mais  c’est  aussi  dans  ce
groupe  qu’elle  était  le  plus  souvent  facteur  de  protection
(64  %).

La quatrième  trajectoire  regroupait  cinq  individus  pour
qui  la  vie  avait  été  difficile  dès  le  départ,  mais  dont  le
contexte  s’était  amélioré  au  début  de  l’âge  adulte.  Dans
cette  trajectoire,  la  vie  avait  présenté  dès  le  commence-
ment,  plusieurs  éléments  d’adversités  dont  la  négligence,
la  maltraitance,  des  conflits  familiaux  majeurs,  des  sévices
physiques  et  sexuels,  qui  se  sont  accumulés  au  fur  et
à  mesure  du  développement  de  l’individu.  Le  nombre
d’adversités  diminuait  après  que  l’individu  ait  quitté  le  foyer
familial  et  se  soit  retrouvé  dans  un  contexte  d’autonomie
et  de  liberté  relative.  Cette  période  correspondait  à  une
diminution  des  facteurs  de  risque  et  une  augmentation  des
facteurs  de  protection.  Mais  cette  période  était  suivie  par
l’apparition  de  nouvelles  adversités,  comme  si  une  certaine
vulnérabilité  au  niveau  de  la  personnalité  s’était  maintenue
pendant  tout  ce  temps  et  que  les  difficultés  personnelles,
psychologiques  et  psychiatriques  les  rattrapaient  au  milieu
de  leur  vie,  provoquant  ainsi  un  effritement  relationnel  et
Pour  citer  cet  article  :  Encrenaz  G,  et  al.  Suicide  dans  la  Po
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un  cumul  de  difficultés  avant  le  passage  à  l’acte.  La  sphère
professionnelle  semblait  impliquée  dans  le  passage  à  l’acte
dans  20  %  des  cas  et  était  facteur  de  protection  dans  40  %
des  cas.
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iscussion

es  objectifs  de  cette  étude  étaient  doubles  avec  de  la
ise  en  exergue  des  déterminants  du  passage  à  l’acte  suici-
aire  et  la  description  des  trajectoires  de  vie  des  policiers
écédés  par  suicide.  La  conduite  des  autopsies  psycho-
ogiques  a  montré  que  tous  les  fonctionnaires  de  police
yant  mis  fin  à  leurs  jours  présentaient  les  signes  d’une
étresse  psychologique.  À  l’exception  d’un  cas,  les  symp-
ômes  présentés  permettaient  d’établir  un  diagnostic  de
rouble  psychiatrique,  majoritairement  de  type  dépressif.
es  facteurs  de  vulnérabilité  les  plus  souvent  représentés
oncernaient  la  sphère  affective  et  celle  des  relations  avec
es  parents.  Par  ailleurs,  pour  un  peu  plus  d’un  tiers  des  cas,
es  adversités  professionnelles  avaient  contribué  au  passage

 l’acte.  Plusieurs  profils  de  trajectoires  de  vie  caracté-
isaient  l’acte  suicidaire  et  un  profil-type  unique  n’a  pu
tre  retenu.  Par  ailleurs,  la  typologie  de  trajectoires  de
ie  que  nous  avons  mise  en  évidence,  a  déjà  été  observée
ans  des  études  antérieures  utilisant  la  même  méthodolo-
ie.  L’une  des  trajectoires  mises  en  évidence  en  population
énérale  n’a  cependant  pas  été  observée  dans  notre  étude.
l  s’agit  d’un  parcours  de  vie  caractérisé  par  de  nombreuses
ifficultés  présentes  dès  l’enfance,  et  qui  se  maintiennent
lice  nationale  française : trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

out  au  long  de  la  vie  [31].  L’absence  de  ce  type  de  tra-
ectoire  dans  notre  étude  peut  s’expliquer  par  un  effet  de
élection  :  ces  profils  sont  ceux  qui  rencontrent  des  diffi-
ultés  pour  accéder  à  l’emploi,  et  qui  ont  donc  moins  de
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vrant  l’ensemble  des  sphères  de  vie,  avec  une  approche
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hance  d’accéder  au  métier  de  policier.  De  plus,  le  concours
’entrée  dans  la  Police  nationale  comprend  des  tests  psy-
hologiques,  qui  renforcent  très  probablement  cet  effet  de
élection.  Si  la  sélection  permet  d’embaucher  des  personnes
résentant  « moins  » de  troubles  de  la  personnalité,  cela
’évite  pas  pour  autant  le  développement  d’autres  troubles
entaux  au  cours  de  la  vie.  Cette  partie  de  l’étude  sou-

igne  bien  l’importance  de  la  santé  mentale,  et  notamment
e  la  dépression  dans  le  passage  à  l’acte  suicidaire,  comme
e  montre  la  littérature  [5,6].  Ce  résultat  est  en  faveur  de
olitiques  de  prévention  universelles  basées  sur  une  amé-
ioration  de  l’accès  au  soin  en  santé  mentale,  mais  aussi
électives  comme  la  formation  de  sentinelles  [44]. Il  s’agit
e  personnes  formées  à  repérer  et  orienter  de  manière  adé-
uate  les  personnes  en  détresse  à  risque  de  suicide.  Cette
ersonne  est  susceptible  d’être  en  contact  avec  des  per-
onnes  suicidaires  par  son  travail,  ses  activités  ou  encore  la
lace  qu’elle  occupe  dans  son  milieu  ou  sa  communauté.  Il
ourrait  tout  à  fait  être  envisagé  d’apporter  cette  formation

 certains  policiers,  chefs  de  services,  assistantes  sociales
otentiellement  en  contact  avec  des  policiers  à  risque.  Une
es  autres  particularités  du  métier  de  policier  est  la  mise  à
isposition  d’une  arme  à  feu  et  donc  d’un  moyen  létal  : ce
ui  peut  expliquer  le  sur-risque  de  suicide.  En  effet,  de  nom-
reuses  études  ont  déjà  souligné  que  la  disponibilité  d’un
oyen  létal  ou  plus  particulièrement  d’une  arme  à  feu  aug-
entait  le  risque  de  décès  par  suicide  [16].  La  restriction
e  l’accès  aux  moyens  léthaux  est  un  moyen  de  prévention
ue  l’OMS  recommande  pour  la  définition  de  politique  de
révention  du  suicide  [44].  Cette  particularité  met  donc  en
vant  la  nécessité  d’une  réflexion  approfondie  sur  la  mise  à
isposition  d’une  arme,  en  particulier  en  dehors  du  temps
e  travail.

Même  si  ces  résultats  sont  concordants  avec  ceux  de  la
ittérature  scientifique,  certaines  limites  sont  à  discuter.
a  première  limite  est  directement  liée  au  principe  même
e  l’autopsie  psychologique  qui  se  base  sur  le  témoignage
e  tiers.  Ces  biais  d’information  peuvent  être  liés  au  fait
ue  la  personne  ne  connaissait  pas  tout  ce  que  ressentait
e  défunt,  qu’elle  a  oublié  certains  détails  ou  alors  qu’au
ontraire,  elle  s’est  beaucoup  interrogée  sur  les  raisons  du
assage  à  l’acte  pour  en  trouver  une  explication  condui-
ant  à  une  réinterprétation  de  certains  faits.  C’est  l’une
es  raisons  pour  lesquelles  nous  avons  choisi  d’interroger
lusieurs  répondants  pour  chaque  dossier  examiné.  Corol-
airement,  se  posait  alors  le  problème  de  l’arbitrage  des
nformations  discordantes.  Pour  pallier  cette  limite,  nous
vons  suivi  les  recommandations  de  l’Inserm  en  constituant
n  panel  d’experts  [36].  Son  rôle  était  de  confronter  de
anière  contradictoire  les  informations  recueillies  et  de
ermettre  de  tenir  compte  des  informations  provenant  de
lusieurs  sources.

Une  autre  limite  importante  de  ce  travail  est  l’absence
e  groupe  témoin,  qui  nous  aurait  permis  de  mieux  conclure
uant  à  la  contribution  des  facteurs  de  risque.  Cependant,
e  choix  du  groupe  témoin  dans  le  contexte  des  autop-
ies  psychologiques  pose  encore  de  nombreuses  questions
éthodologiques  [45].  Des  études  ont  utilisé  des  groupes

émoins  issus  de  la  population  générale,  mais  ce  choix
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nduit  des  biais  car  les  personnes  interrogées  sont  vivantes.
déalement,  il  conviendrait  d’interroger  les  proches  de  ces
articipants,  mais  ces  derniers  ne  se  sont  pas  posé  toutes  les
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uestions  propres  au  processus  de  deuil,  induisant  en  cela
n  autre  biais  d’information  difficile  à  contrôler.  D’autres
uteurs  ont  proposé  de  choisir  comme  groupe  témoin  des
ersonnes  dont  la  cause  du  décès  était  différente,  tel
u’un  décès  suite  à  un  accident  de  la  route.  Le  proces-
us  de  deuil  serait  proche  de  celui  faisant  suite  à  un  décès
ar  suicide.  L’inconvénient  de  cette  méthode  est  que  les
ersonnes  décédées  d’un  accident  de  voiture  ne  sont  pas
eprésentatives  de  la  population  générale  du  fait  d’une  sur-
eprésentation  de  certains  comportements  à  risque,  comme
es  consommations  d’alcool.  Afin  de  s’affranchir  des  carac-
éristiques  individuelles  liées  au  fait  d’être  impliqué  dans
n  accident  de  la  circulation,  il  nous  paraît  plus  perti-
ent,  lorsque  cela  est  possible,  de  ne  sélectionner  que  des
ersonnes  non  responsables  de  l’accident.  À ce  jour,  la  per-
inence  d’un  groupe  témoin  de  ce  type  n’a  cependant  jamais
té  testée  [33]. À  cela,  s’ajoute  encore  en  France,  une  cer-
aine  réticence  à  interroger  des  personnes  en  deuil.  Devant
es  difficultés  liées  au  choix  du  groupe  témoin  et  du  manque
e  moyens,  nous  avons  choisi  de  déterminer  les  facteurs
yant  contribué  au  passage  à  l’acte  grâce  aux  compétences
u  panel  d’experts.  Le  recours  à ce  panel  d’experts  soulève
galement  des  limites  qu’il  faut  discuter.  Tout  d’abord,  selon
es  domaines  de  prédilection  des  experts  choisis,  certaines
phères  de  vie  ont  pu  être  négligées.  Prenons  l’exemple  de  la
ie  professionnelle.  Parmi  les  experts,  on  ne  comptait  aucun
pécialiste  de  la  santé  au  travail  et  nous  pouvons  imaginer
ue  cette  sphère  a  été  moins  bien  explorée  que  les  autres.
ependant,  nous  avons  été  vigilants  à  documenter  toutes  les
phères  de  vie  dans  les  questionnaires  que  nous  avons  choi-
is.  Par  ailleurs,  un  autre  risque  lié  à  ce  panel  d’experts  est
ue  la  discussion  soit  déséquilibrée  à  cause  de  personnali-
és  plus  fortes  ou  plus  influentes  que  les  autres.  Cependant,
our  chaque  cas,  deux  experts  étaient  chargés  de  raconter
’histoire  de  vie  du  défunt  aux  autres.  Les  binômes  d’experts
taient  tirés  au  sort  et  n’étaient  pas  les  mêmes  pour  tous
es  cas.  Cela  permettait  de  maintenir  un  certain  équilibre,
vec  à  chaque  fois,  deux  experts  connaissant  plus  l’histoire
e  vie  du  défunt  que  les  autres.

Une  autre  limite  importante  à  discuter  est  liée  au  choix
es  outils  et  instruments  de  mesure.  En  particulier,  nous
vons  choisi  de  mesurer  les  troubles  mentaux  en  utilisant
ne  adaptation  du  CIDI-SF  [38]  et  les  questions  filtres  de
’IPDE  [39], alors  que  la  plupart  des  études  ayant  recours
ux  autopsies  psychologiques  utilisent  le  plus  souvent  le
CID-I  et  II  [46,47],  qui  permet  d’explorer  les  symptômes  de
anière  plus  approfondie  avec  les  proches  en  les  illustrant
ar  des  exemples.  C’est  également  pour  cette  raison  que
es  experts  étaient  en  charge  de  conclure  quant  à  la  proba-
ilité  d’un  trouble  mental,  en  se  basant  sur  les  symptômes
ecensés  à  l’aide  des  instruments  de  mesure  sélectionnés.
’autre  part,  les  répondants,  surtout  ceux  de  la  hiérarchie  et
es  collègues  de  travail  n’avaient  souvent  pas  suffisamment
’information  pour  permettre  un  recueil  de  données  suffi-
ant.  Les  proches  avaient  le  plus  d’informations  pertinentes
ais  plusieurs  proches  (n  =  16)  n’ont  pas  été  interrogés.  Nous
anquions  donc  de  données  quant  à  la  trajectoire  de  vie.
Enfin,  nous  avons  opté  pour  un  recueil  de  données  cou-
lice  nationale  française  :  trajectoires  de  vie  et  facteurs
p.2015.08.004

uasi  qualitative,  aux  dépends  d’un  plus  grand  nombre  de
as.  Contrairement  à  une  approche  quantitative,  l’approche
ue  nous  avons  retenue  nous  a  permis  d’explorer  de  manière
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fine  et  détaillée  l’ensemble  des  sphères  de  vie  pouvant
être  affectées.  Cela  nous  a  permis  de  rendre  compte  de
l’ensemble  des  facteurs  impliqués  dans  le  suicide,  aux
dépens  de  la  généralisation  des  résultats.  En  effet,  la  petite
taille  de  l’échantillon  rend  l’extrapolation  et  la  généralisa-
tion  des  résultats  difficiles.

Conclusion

Même  si  une  sur-mortalité  par  suicide  a  été  mise  en  évi-
dence  dans  la  Police  nationale,  les  facteurs  prédictifs  des
comportements  suicidaires  chez  les  fonctionnaires  de  police
ne  paraissent  pas  spécifiques  à  cette  profession,  mis  à  part
l’accès  à  une  arme  à  feu,  qui  était  vraisemblablement  déter-
minant.  La  problématique  du  dépôt  de  l’arme  en  fin  de
service  pose  donc  toujours  question  et  mérite  une  évalua-
tion  tenant  compte  des  spécificités  de  chacun  des  corps.
Par  ailleurs,  nous  ne  pouvions  pas  dégager  de  trajectoire  de
vie  unique,  ce  qui  souligne  l’importance  de  stratégies  de
prévention  reposant  sur  le  repérage  de  la  souffrance  psy-
chologique  et  sur  sa  prise  en  charge.
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